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LILLE 
les plus ripait.' 

BILLET PARISIEN 

Le « Réa l i sme 
de l'Allemagne 

(»'*TX RÉDiCTF.LTt SPtCtâJ^ 

Pan*, i \mimmst). 
Tmnéit que les « ratas* mmt dépouillés étms 

loide V Allemagne. il n'est / )US >ans intérêt 
• ' i.visager quelle pourra ,lre la direction 
/••••'•que du nouveau Heichstug. 

la plupart des AllewanJ caressent le rece 
m recouvrer leur puissance d'aman ; ~hj m* 
puent reconquérir un jour Icttri colonies ain-
'> «a* les territoire* mai h nr eut Ht entêté» 
r,i art» dutraité et Yerscit'e- • ...ais ee n'eut 
là ,«'(!)* rêre ; pour fmttmmt, ,1 n'ont aucun 
m • a H de satisfaire leur désir. Or, toute po-

n'ctit productive mm'mmtmmi qu'elle. 
,i.,;,-rr aux réalités, aii.i iFmfir s*e • !'••. Ijarfc 
t." oit la compositio, ii-i ntmrenu /•' i « tuo 

• dra bien qu'il se soumette ù in émrt icoic 
'•• - jaitB. 

( i principes élémentaire- atoll pas échap-
r "ix dirigeants actuels ru licich qui. par 
lu mrtli et par la plume, ont amfmtmt les 

• urs mm»* le dilemme mira»*! ; "* enter 
des eu ut!«lots que des théories ercf.-iircs 

ta, innneut ù l'impuissance, ou, voler pour 
<••' qui, i-niiia.it l'Allemand aVaavMéV, ttm* 

/trafiquer ht saanWaaja ••'«)• peuple âV> 
. Ce-' mr M thème que M. SfrraraaeMM, 
'rr (h^ Affaires Etrangère-, • encart 

; m '•'. rwiirefi dernier à Sêuêtmmrt. 
I Allemagne s'est lonotcmp* van 
• aiiste » et, COIHWC il awi»f ic pJlf» »*wr«l»l 

<••• «alium et aux «7f«s feu adhérai r*»*a 
... • .l'ion, eVe a montré pur la estât*1 a#* «M 
•.' i«d» « réalisme» cachait In plia t*4U, lu 
i '.'- extravagante et la plut dmmmtrtue* m\n 
• • • eei. Lu iiurrrr. qui jiit l'i pure i ijirt.-
•un de cette « icalpohtih » hu apprit t» qu'en 
m'ait l'aune. 

Mmil aujourd'hui, nombre d'allemand» qui 
. n'eut pas renuiiecr mix principes de tttti 
lipciHm», riut tenr tient tant à eaur cru-
• ii moins la réformer pour mu'etf* ,/<--.• 

ternir davantage ttt eMNMA. V. Xlrrseiumum 
w, -. 4U cotuplaisamment, le ikk Imii ft Uis-
/>..". . r-7 -m </'• ce allmaiHh; son tuile é* la 
f» • piiic eiaiis chaume de Mi phrase-, «n>'< 
il -i't. l'étendue laVt forces de son pa.is <( 3 

•' ^MC Je» prétentions de la natiou leur 
,••11 proportionnées. 
( 'te conception sera probablement oHo/i-

t-. )>ar la majorité qui se dégagera du non- I 
i w 8e,ch*tag. EUe n'ett pat de umturc <« j 
• M rmttnrtr. Vepu*s la guerre, VAUem'agne 
n ilfngc ses méthode.*, sa manière de voir le? 

pas ror#. Soit iBpMtfÏMM brn'nl ! 
m manque complet de ts>inipu'hic avec lai 
- - peuples, la désignent comme mie m 

pour la paix. a» 

LE SALON A PARIS 

Un coie de la Peinture a« Salan de la Nationale et des Artistes français 
qai vient d'ouvrir aae pertes 

L'Union générale des Mutilés 
et Réformés d'avant-guerre 
tfeiit son assemblée générale 

sous la présidence du général Pau 

l'un. » Mai. — I.Tuion GciitTule rtes Jlu-
tiir-s .t BMonafa «l'avant suerre a t a u , ro 
uiaiin. son n-ssciublvc gt-nérale auniicllp. :-nus 

, ! • • , - , • 

ON COMMEMORE A PARIS 
le io,)' aoniveroaire de U mort de Napoléon !• 

l'aria, 4 mal. — Bcs Uùlégations de la 
Ligna des Patriotes, du Souvenir Napoléonien, 
il. ~ Etudiants plébiscitaires, <lo l'Appel au 
r<ii|iaa. auxquelles s'étalent joints .le nom-
ti . u \ membres de groupements d'anciens 
. i.iiiWattaats), «e sont rendues en cortège an 
ioi*beau de Napoléon I"r, sur lequel elles ont 
il*r»>*4 des couronnes. 

i ttc manrfcistatioii arait pour objet de 
il iifmoror le cent troisième anniTeriairc de 

- aiort de l'empereur. 
— um» 

Les Souverains de Serbie 
seront à Paris le 25 mai 

''•'•igrade. 4 mai, — Le f'onsell des minis-
- le Serbie, auquel a assiste M. Nintchitcb. 

tro des Affaires étrangère», Uo retour de 
M iv-eillc. a arrêté les détails du voyage du 

vlcxandro et de. la relue ilarlo a Paris, 
ih arriveront lo 25 mai. 

L'AVANCE DU FRANC 
m FAILLITES 

Pt BANQUES ALLEMANDES, EN AVRIL 
r>"r11a, 4 mal. — Deux nouvelles banqticc. 
"-••rdaat Deutsche Bank, de Keenlsbèrg et 

\ ^améine MUtelstand, de Nuremberg, ont 
. i :• Metarees en faillite. 

i ' iprds la revue cDisbauk». la nombre 
- aillites de firmes allemandes s'est elcvO 

i n vril dernier a. 123, contre 62 en mars, 
12 u t t n l a r et 2S en Janvier. 

ON FÊTE A POITIERS 
le II anniversaire 

de la première élection de M. Péret 
Discours du Président de la Chambre 
Poitiers. 4 mai. — Les Poitevins out fêté 

aujourd'hui le vhmt-deuxième anniversaire 
de la l'i-cmière élection de M. Péret dans la 
Tienne. Le frand b-niquet démtfcratlqac qui 
lui eat offert e*i preridé par M. Nlv ans, 
président de li ( 'oiiimission d*ArtmnlMrbM, 

Les troi~ sénateurs du départi-inem : MM. 
I'onllo. Duplautier er fianac*la Alhen. -mt t 
la table d'honneur, ainsi que les eoHatiera de 
31, l'éiet. 

Au deaaert, M. Niveaux lu i; i'éioca de M. 
Raoul l'en'!, dont il retrace la carrière et 
il termine en Alftanl -iii'ii H rimjvevaioa f|«« 
le Président de li Chambre ni -i pan au 

(L'Entrevue anglo-belge 
des Chétiiiers 

LES DEUX POINTS DE VUE 
SLR LA RÉGIE FRANCO.BELCiE 

l.c/i'.drev. .{ mai, — Dans rertaina milieux 
anirlii K on dll "u'au emira i!-~ i .ul'tvemes 
pntit les aalamtre* nnilala •' boises, eu ce 
sjnl • .ii>.-ei-îie la ré-ie franeo-belfe, M. Mae 
Donald aurai; «oilteiia W |H>IBI de vue an-
Blais, suivant leqaO la eoaveutioa rhénane 
donne k« ruuyeaj «nftbaurta pour sarautir la 
sénilité<!>> IrMipva d'yCi..ii.iati<i!i. 

Pat contre, le» miniatrcn belflM out expri-
nté l'avis ajOe lea naaroira de cette eonven-
t'on devraient èir» rani>vt*té«. 

<ju. •' nu il eu aait. on earlsatge qu'un ac-
eard Sua; puunaii •« taire sur e point, 
euaaaaa »nr '.•. - dtSérentVi appréciatioata an 
ee ou; eoneern* l'appliiatiou d'un projet bel-
|M de b!o us de l'Allemagne, au vas ou elle 
ne >'e\éeutorai: pas. 
LE PROJET DE BLOCUS ÉCONOMIQUE 

l.'Uidres. 1 niai. — Le projet de blocus éco
nomique, qne les ministres nelfes out sou-
mi-; à M. Mac Dona!,l inioàrpierair la coo
pérai,on de ton-, les alliés, y compris la 
l'ol urne et la Vonsoslavic ù l'Est. 

U. Ma' Donald aurait jugé ea projet assez 
a—Uuna, 

MM, POINCARÉ, BARTHOU 
ET BOKANOW5KI S'ENTRETIENNENT 
DE LA CONSTITUTION DES COMITÉS 

Parla, 1 mai. — M. Raymond PoinoaTé a 
reçu ce matin, M. Bokauovtski, ministre de 
la Marine et M. Louis Barthou, délésué liau-
ral« à la Commission des Réparations, avec 
I que! i! F'est loniruomeui entretenu de la 
• lusiitut.ou prochaine ries Comités prévus 
par les rapports des experts. 

iii'll ,ppclé l'ndve 

apnel 
cuinrûgn les alliés se sont moiitiês plie 
e n i l W . uiîe ."l\yàlvroasne. ae l'avait 

rela 

ternie des servi 
il son pays. 

DISCOURS DE m. PÇRCT 
M. Kaoul l'éret pronoui-e enaedle aaai dis 

• our». iiui donne lieu a une neastelle niatii 
festation do sympathie. 

Le Préaidant de la C'haiuli 
éunnt 
il 1S71 

Puis il a signalé la'complexité «iti'Tr.iité fle Ver-
lattes dont il faut eoaataaaairni *v 
t'oucti>uueui*»iir ri u""1 les aneiana euneuiis vie
il nt preaane quotidiennement. 

M. Térct ne i-aehe pas. cependan 
France souhaite une entente avec bes débiteurs 
et le retrait de ses troupes, eu ienanfa d'autres 
garanties. ]••;[ peratettaat de reprendre 
tinns cordiales avec !<• lleich. 

Des rapports dis Eïpert.-. lej dé isinns de la 
i Commission des Réparations, cotasse rcDei dei 
i puissances, lui paraissent les symptôme * heu

reux d'uu prochain triomphe de la justice. Ce 
sont là des résultats devant lesquels !• s adver-

• saircs de l'inévitable occupation de la Ruhr de
vraient s'incliner. 

Le Président de la Chambre montre ensuite 
I que la solution de la question Unaucière et raie 

an désarmement dépend de la solmiwu du pro
blème des réparations. 

M. Péret eaaaalsM cawulte quelle .-cta l'ieuvi'e 
de demain, après la rél'onne des méthodes par
lementaires: Assurer l'accroissement de la puis
sance économique française. 

Au point de vue tiuuucierr il faudra réaliser 
toutes les économies raisonnables; éviter toutes 
les prodigalités, tontes les dépenses injustifiées 
ou non indispensables, et écarter aussi toute tis-
eal'ié brutale ou vexutoircs. 

M. Péret pré<*ouise encore la pai.v religieuse, 
dans l'application libérale des lois laïques; le 
maintien de l'ordre par la lérklito et la liberté, 
contre la dictature, l'anarchie et le» excès de 
ton les extrémiste-. 

Clémence française 
A la demande de M. Tirard et du général 

Dégoutte, 01 euspensions de peine ont été 
aeoidéos. dont bénéficient des individus cou
pables <ic snbotaerc pondant la résistance pas-

DES 

Le voyage an Maroc 
des attachés militaires étrangers 

ta France 

LA VISITE DE CASABLANCA 
-ablanca, 4 mai. —- Les attachés mi-

Ireg et étrangers en France, qui effectuent 
voyage d'etades an Maroc, sont arrivés, 

matin, par le paquebot < Volubilis ». sous 
• nduite d'un représentant du maréchal 

mtey. 
'.s ont commencé la visite de Casablanca. 
- il ont déjeftné i la subdivision. 

La Fête nationale en Pologne 
Varsovie, 4 mai. — La célébration de la 

f.•: • Nationale a commencé; par une messe 
- ,;. nuellc a la cathédrale. 

1. • Président de la République, tous les 
unu stres. les membres du corps diplomati
que, dea sénateurs, des députés, y assistaient. 

A l'Issue de la cérémonie religieuse, les 
not,peu et les délégations des organisation* 
-ocialea et sportives ont défilé devant le 
cher de l'Etat. 

[uns la soirée, une grande réception a été 
donnée an château royal. 

DANS LA RÉGION 
La pofsjlatla» des bassins houlllers du 

Nord at dn Pnn-4n-Calale. parmi laquelle se 
trouvent coassa* on sait, de n osant «ta eu-
jrt* nolonnl* a célébré, dimanche, ht této 
naioiuaie de PvWgnc. A llélhune, Aiiïiu, et 
divers*» localités, des cortèges ont parcou 

LE GENERAL PAU 

la présidence du général Pau, assisté de M. 
Cousty, président de l'I'nion et du représen
tant de M. Maginot. ministre do la guerre. 

L'asspmi'îre. après avoir entendu la lec
tures de'. . omptes-reudus moral et financier, 
a dWnué différentes questions inscrites ù. 
l'ordre dn j MX. 

Des viciN ont i'••"• émis réclamant notam
ment l'asaim u • i les MutUés et Réformés 
d'avant suerro aux mutilés et réformés do 
la guerre et le bénéfice intégral de la loi 
du .':i mars 101!». 

L'n vo»u a demandé également le bénéfice 
pour les mutilés d'avant guerre des articles 
08, 50 et RO de cette mémo loi pour tous 
les fonctionnaire--, ouvriers et employé» de 
la Guerre. île la Marine et des Colonies, pla
cés suus lu régime de la loi des 11 et 10 
avril IMS, 

Ebat» l'asseiublce a ratifié l'afffliatiou de 
lT'niou tiéuéraio ù la Fédération Nationale 
des Mutilés, étant entendu que l'Union de
meure airtaasdnv*. 

Le.* différents vieux émis par le Cougrès 
seront pri'-ent.'s à tous les candidats aux 
élections législatives du 11 mal prochain. 

LES ÉLECTIONS ALLEMANDES 
On vote dans le calme 

lîerlin, l mai. — Les opérations électorales 
out commencé à '.> h. Do% électeurs qui y 
prennent part, semblent ou assez grand nom
bre, particulièrement dans les quartiers ou-
vriers de Berlin où tout est calme. 

Quelques collisions sans gravité Se sont 
produites dans le quartier de Moablt. 

U FÊTE DU MUGUET A PARIS 
Paris, 4 mai. — Paris a célébré aujour

d'hui, par deux cortèges, la fêta du muguet. 
Dans l'un de ces cortège* figuraient lea 

musiciens et chanteur» de Donal. la reine dn 
commerce de Douai; les automobiles fleuries 
des Boulonna ses. suivies de la fanfare dea 
forts de* halls*, traveatte an marina d* Bon-
1..«ne-sur-Mer: les deux géants. .Bâtisse,» 
et «Zabcllci), de Bonlogue.snr-Mer. 

l e puni* u virement applaudi t e , deux 
ï r a t i Hnt* *fc naW sasnsssasansssnaaW Tr1fflPlfr <tÉafl& U t s f i ^ t ? ! * ! - • 

Une bataille de gitanes en Espagne 
Il y a des morts 

Madrid, -1 mai. .— Dans la province de 
Salamauque, deux tribus de gitanes, par sui
te de rivalités de leurs chefs se s:mt livrées a 
nue bataille eu règle. Lorsque la garde ci
vile acourut pour séparer les combattants, 
douze de ceux-ci gisaient ensanglantés sur 
la route. Deux femmes avaient ces** de 
vivre. Six hommes et quatre femmes étaient 
grièvement blessés. Les gitanes t.o sont ré
fugiés dans la Sierra de Béjar où Us tien
nent rata ft la force publique, qui a réclamé 
dos renforts. 

POLICIERS ALLEMANDS 
prisonniers à Berlin 

i!e la délégation soviétique 
l ne protestation officielle. — L'ambassadeur 

des Soviets décide de partir immé
diatement pour Moscou 

Berlin, i mai. — La notice i «'ait. au -;-£,. 
lie la délégation t w e r t l a l c soviétique à 
Berlin, "ne perquisition mi. d'après ]a ver
sion allemande, a été motivée par les faits 
suivants: 

Ce OO.IMBUBIMO nommé llogenbardi. employé 
i .ihôefl f de la délégation et qui était reéfcerché par la 

justice, avait « é nrrété datk- le Wurtemberg; il 
devait Hr* eronafêrd esr Pnméisume, A si>« pas-
«age à Berlin. Bergenhardt ilctevininait les poii-
i iei's v iiitemheiseois qui' raccompagnaient à se 
rendre à la maison occupée par la délégation, 
«•u leur faisant créera uu il s'y treuvait un café 
et que l'on pourrait y prendre une caawauaa-
lion. 

Dés son entrée. Bogenhardt se libéra avec 
l'aide de plusieurs employés de la délégation et 
les policiers v. ur'cmbergcois forent gardés pri
sonniers linéique leinps. Ce n'pst qu'à la suite 
d'éuergiques représentations qu'ils farent remis 
en liberté. 

Au cours de h perquisition, la police s arrêté 
huit employés de la délégation impliqués dans 
lalfaire. Bogeohardt ne put être retrouvé. 

Le ministre des Affaires étrangères a pro-
testd auprès de l'ambassadeur soviétique contre 
l'attitude l'a personnel de la délégation. 

On annonce de bonne source que l'ambassa
deur des Haviets, M. Krctinsti, a fait fermer les 
bureaux de la détegntiou commerciale et a dé
cidé de partir imuiédatemrut pour Moscou. 
Une note de M. Mrcremann 

à l'ambassadeur des soviets 
Ber'ùu, 4 mai. — Le ministre des Affaires 

étrangères a adressé il l'ambassadeur des 
sovbts M. KraHnanti, an sujet de l'incident 

survenu ù la délégation cotumeiviale russe, 
une note oe'i il est dit: 

1« ininisière des Affaires étrangères do t éle
ver une protestation énergique e-outru l'infrac-
lie" rr"ssière aux lois allemandes commise par 
des personnalités appartenant à la délégation 
commerciale russe. Il appartiendra aux autori
tés préposées ux poiiroiiies pénales de fixer la 
responsabilité des intéressé» d'après les lois 
allemandes. 

Le gouvernement croit devoir rappeler que les 
locaux loués par ht délégation commerciale russe 
ne jouissent pas des privilèges dont jouissent les 
locaux occupés -par les missions accréditées à 
Berlin. 

Un enfant de sept ans fusille 
son jeune frère 

Angers, 4 mai. — Les deux enfants des 
époux Gelineau habitant .1 la P a i n t . ;ouuieut 
sous un hangar. Gabriel, âgé de s*nt ans, 
aperçut un fusil sur une macluue à battre et 
prit l'arme qu'il ignorait érrt enargêe. Pour 
s'amuser il mit en jouo i-on t'r.'i • Kower, 
4 ans. et lui dit: « Je vais te tuer ». Au même 
instant, le coup partait et l'enfant atteint il 
la tète tomba mort. 

Une machine infernale explose 
à Constantmopie 

DEUX TUES. — DEUX BLESSES 
Constantinople, 1 mai. — Une machine in

fernale transportée en auto a fuit explosion 
-dans le quartier do Stamboul, réduisant en 
miettes le chauffeur, tuant une,autre per
sonne et en blessant sérieusement deux au
tres. La police enquête sur l'attenntat. On 
présume que l'engin a été fabriqué par cer
tains protagonistes de la manifestation socia
liste du 1" mai interdite par lo gouvernement. 

LE GENERAL SAN JURJO 
SECOND DU DICTATEUR ESPAGNOL 

FAIT UNE CHUTE D'AVION 
Madrid, 4 nul. — L'avion fi bord duquel 

avait pris place le général Bun Jnrjo, qui fut 
le bras droit du général Primo de Blvera. 
jora du coup d'Etat de septembre dernier, a 
capote «us environs de Jerès. L'appareil a 
été entièrement brisé. Le sçuéral n'a >inc des 
cçnWiSfiS aSsiS EQlTJtù.» 

C H R O N I Q U E ÊUECTORAsLdT 

LES ÉLECTIONS LEGISLATIVES 
1 ' • l • Il M I I — 

Les Candidats de l'Entente républicaine 
• démocratique du Nord =**== 

L E U R B I O G R A P H I E 

-Vous continuais aujourd'hui, l u publication ut ta h 
de l'Entente Républicaine. Démocratiqiu du Xoei': 

LE COMMANDANT POTIEZ 

raphic des rand'dat-

I M. HENRI LEGRAND 

M. le Commandant POTIEZ. ni à Anzin, 
le a» décembre 18G2. ancien officier, atteint 
par le rajeunissement des cadres après la 
guerre. Chevalier de la Légion dVmacnn, 
Croig de gnerre. 

Auteur ele plusieurs ouvrages de. vulgari
sation militaire. Hors concours de la Société 
tles Conférences populaires. 

IrTsIbirAWÏbuLD 

LE NORD A L'EXPOSITION 
INTERNATIONALE 

DES ARTS DÉCORATIFS 
Nous avons relaté hier brièvement la ve

nue ù Lille, samedi, an M. Paul Léon, direc
teur des Beau-Arts, qui a entendu les re
présentants des divers groupements indtls-
*Tjnts et artistiques de ce que serait l'Uxpo-
itiou des Arts Déioralifs de Paris en lît-'ô. 

Les pays étrangers ou; d'jà envoyé d* 
nombreuses adhésions et ou attend sous peu 
l'adhésion de l'Amérique. Ko France, la par
ticipation des provinces, est assurée et M. 
Paul Léon a tenu j'i préciser que le concours 
de la résiou du Nord était iudispeusable. 
mais pour qu'il fat elïicaee il fallait placer 
sans tarder l'cli'orl de la région sous les or
dres d'un chef. 

M. Magne, dit Comité technique de '.'ex-
i'osition définit ensuite exactement le pro
gramme de cette manifestation et annonce 
aasj le Nord dispiv-era d'un pavillon de quin
ze mètres sur quinze, auquel on pourrait 
ajouter une ou dou\ maisons nsalée». 

C M discussion s'est ensuite engagée sur 
divers modes de présentation. Elle fut résu
mée par M. Morain. prt-fet du Nord, qui 
suggéra que le Nord présente ù i'expusition 
la maison moderne reconstituée avec tems 

accessoires. II demande ensuite à l'as
semblée de dé-signer le cRef qui atrisjet* l'ac
tion de tous les corps de métiers. 

l'unauimlté M. Alfred Dr*caaBM est 
nommé ntiridant du Comité directeur pour 
le Nord. Sur sa proposition un comité d'ac
tion est aussitôt formé. En sont nommés : 
MM. Louis NicoUe, Wlart, Fonnnentraux, 
de Desvres ; Bourgeois, Georges Motte, Arot, 
de Balnt-Ower ; Bodin, do Calais. 

Oc comité, muni dea pouvoirs les plus lar
ges, nommera un arohKecte directeur, et 
arrêtera toute* mesures utiles à la partici
pation du Nord a l'BXPOSitlop Internationale 
iBaaWaV 
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M. Siox-A»xotXD. industriel, né à • Tour-
coiiijr, le l t mai 18(36, ancien conseiller d'ar-
rondiWement, ancien conseiller municipal 
d'Halium. Piésideut de nombreuses sociétés 
patriotiques et philanthropiques. 

Pendant la guerre, emmené en otage en 
Allemagne, il fit l'admiration des autres pri
sonniers, par son stoïcismo et son ardent pa
triotisme. Père de nouf enfant?, s'occupe ac
tivement de toutes les questions qui intéres
sent les familles nombreuses. 

M. GEORGES VANDAME 

.M. GBORGES VAXDASU: fils, né a LiDa, la 
(i .iuillet 1897, licencié en droit, licencié 
ès-lettres. Engagé volontaire, lieutenant d'ar
tillerie de réserve, observateur en avion. Croix 
de guerre. Secrétaire du Comice agricole d* 
l'arrondissement de Lille, membre do la So
ciété des Agriculteurs du Nord. Mention ho
norable de la «Mutualité. 

Georges Vondams est le tils de IL Georges 
Vandame, député sortant, ancien eonseifleT 
général du Nord, au Parlement depuis dix-
huit ans, qui ne eollieito pas Je rsaovrcUe-

| ment il o. son manda L, 

M Hi ,. LtuKASD. maître .le Tiiiii ajaa et 
herbage- • Koermies. .-: né dans cette ville 
! - - il' : ' ISfiO. Licencié en droit. Mobilisé 
''" I"14. an 1' i. _ii,- r.: d'artillerie à pied.il 
fut t'ait prisonnier à Maubeuge. Rentré en 
France en s.- faisant passer pour sanitaire. 
en .iutlle;- 1915, !| reprit du service sur sa 
demande, dans rartilleric. 

M. THELLIER DE PONCHEVILLE 
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M. Xi Mille K THSLUCH DE IV.NCUKV ILt.E, BÔ 
le J!i uovemlire 1>.>. à Vaiêiieiennes, tils de 
M. Charles Thelîicr de l'onouewlU'. .pi: fut 
.1.', uté pendant hait mis et conseiller muni
cipal de Yalcuciennej pendant vingt ans. 

Pendant la guerre, maintenu à Lcn-S par 
ordre,.fur chargé d'importantes missions, tant 
an point de vue du ravitaillement de la popu
lation que des relations clandestines avec la 
France libre. Condamné par les Allemands 
pour son rôle patriotique. Depuis l'armistice 
s'est consacré aux iutérèts des petits sinistrés, 
notamment en créant deux importantes coopé
ratives de reconstruction. 

Les réunions 
DE 

l'Entente Républicaine 
A WASQUEHAL 

Continuant fa fructueuse campagne élec
torale. l'Entente Républicaine a donné hier 
dimanche, dans la salle de l'estaminet de 
l'Ecluse, ;\ Wasquehal, une brillante eemfê-
rence. 

A 11 li. 30, tin grand nombre d électeurs 
de Wasquehal étaient présents fi la réunion., 
que présidait M* Goetnaki, de Roubaix. 

En ouvrant la séance. M* Qoethals pré
sente les orateurs en termes chaleureux et 
excuse M. Groussau. retenu par d'autres réu
nions et des occupations sans nombre. 

« Il est bon. dit M" Gcethals, qu'à Ituit 
jours de la grande consultation nationale 
que sera le scrutin du mai. que candidats 
et électeurs prennent contact, et c'est pour 
cela que plusieurs orateurs de 1 Entente ont 
tenu il So rendre à Wasquchat. M* GcetnaJe 
fait un appel aux hommes de bon sens oui 
«sauront, dit-il, dimanche prochain, faire 
sortir triomphante des urnes la liste qat •aï-
licite aujourd'hui leurs suffrage», e'est-i-dlre 
l'Entente Républicaine. » 

La parole est donnée a H. Vaaaaams*, 
secrétaire général de l'Entente. M. Vajsdst-
me, que d'autres réenhuia appellent, fait m 
bref exposé du piimnaami ** l'nsitsaitn M> 
publtcaine. Il rappatl* *em eaja>n*i*j»*J|nsi e t 
passe ça revue le* eMTeeaen ceaaf*jeg*nM «ssB> 
nées précédemment dan* d'antre* TaRna. 
L'Entente Répnbllcaine m obtenu, dans t o n 
tes coins du départcnmt, dit l'orateur, d* 
nombreuses marque» do «jnrpgrhle, en, « t -
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